






AV LECTEVR , AMÍTEVR
DE POVRTRAICTVRE. ■ ’

S
E Philofophe, quinommoic le premier fondement de la Peinture, Ie miroir de toutes chores, me 
femble luy aueirdonne yn Epithetebienhonorable, &non difeordant de fes effeóls. Dedans quel 
glace auflijOU quel criftal, peut-on mieux reconnoiftre les leffemblancesdcs chofes créées, qu’en 
Tinduftrieufe variété de la Pourcraiéture ?’Lcs Corinthiens, qui-difenc qu’vn de leurs compatriotees 
en fucl’inuenteur Ja nomment la fécondé nature, &: l’ornement plus exquis de fVniucrs: à la vé­

rité il n’y arien (comme dit Virruue)quicrabclliire, repare & decore dauantagc les ouuragçs dés hommes que la 
Peinture, quidonne de l'enrich {{ement à toutes chofes, fags qu’aucunes luy p^^ rendre la pareille. Cespour- 
quoy les Empereurs ante feculairès l’ont mife deuant la Sculpture, & red^^.sjuee defpens & diligence les 
labeurs, & les fruías de iournès des Peintres, qui eurent dubruit de leurs regn^-iÜ^éans que leurs P alais Ôc7 feurs 
demeures augures neftoient quedesbatimens, attendans la perfection où la Pourcraifture cfpargnoit fon cxçl- 
lencc, Il felic mefmement qu’ils gageoint des Peintres & Portraiteurs, qu’ils faifoinc venir de loing pour faire 
orner de diuerfitez de figures, les Colombes’; les Arcs triomphaux, & les Portaux que le pays leur erigeoi t pour ■ 
gratifier leurs ouations, & pour embellir îesTcmples, où ils rendoient grace aux Dieux de leurs viétohes, qu’ils 
vouloicnc efire mifes 6Ccxpofécs aux yeux de la pofterite .par ces admirables artifices. Ces confidcptions m’ont , 
pfmeuà ouurir les voyes par les quelles pourroient marcher ceux qui défirent atteindre & paruenir à la dcIcftaWe 
perfection de la Peinture, Ce queie croy auoirfait ayans mis en lumière les œuures de feu Monficur Coufin, 
hommejcconneu trcs-^pablc par ceux qui honorent ce bel Arc, IcfqucUcs ie ce reprefente pour en faire ton pio^ 
fit , & t ananecren la connoifiancede fes perfections qui paiTent la Sculpture & les exercices de tous les Ates, qu 
crauaillenc après l’imitation des chofes veucs. A dieu.



PROPORTIONS ET MESVRES DE LA TESTE VEVE
DE FRONT ET PARTÎCVLARITEZ DTCELLE.

LA t cftc vcuë de front ou par deuant, fc dépeint par le moyen d vh cercle ou tour du compas, 
la moine duquel eft de ligne apparante, l’autre moitié de ligne punguee de la ligne diamé­
trale a niuca«^unà:üée,pofantlapointc du compas fur Icxtrcmité d icelle, le forme le traiát de 

la joue d’vu collé iufquesau menton par vne ligne courbe ; faifant le fcmblahlc à Toppofire , fc 
formel autre joue, qui nous donne Toualc enpomte comme vn œuf^ puis traueriant le Centre du 
ccrclciufques à iinterfeâion des deux lignes courbes qui nous forment les joues par vne ligne 
pcrpcfidicalairc fur icelle , fautmarquer quatre meforcs égales, qui font marquées dehors louale 
i.A. 3. 4, Et furia ligne dîfmdfeu qui Icparcrouafecndeux, ayant diuifé ladite ligne en cinq par­
ties, fur la fccoade & quatrieithe partie faire les yeux: & Içcilfera diuiiécn trois parties, dont la 
partie du milieu lera le tour de la prunellc,commc il appert à Foeil fepaté,marqué A. Puis à la tierce 
mciure furia perpendiculaire, faut former le nez de Pcipacc d’vn ceil. Continuant fur ladite pcr- 
pcndicul drc la quatric/me partie qui eft depuis le nez iniques au menton, la faut diuifer tn trois, 
& furia première partie faut former la bouche, prenant la mefure du coin de l’œil, depuis le nez 
iniques àla prunelle de l’autre, la formant comme vn arcturquois : Et les oreilles depuis la ligne 
des yeux lufqucs à ’aligne du nez, & lagroifcur du col » de la moitié de la refte, comme il fc voit 
en la figure ou il n’y aqueic craicS, duquel on en £ùz ccllcqui ’cft ombragée.
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PROPORTIONS ET MESVRES DE LA TESTE VEVE DE 

COSTE, OV PROFIL, ET PARTICVLARITEZ DTGELLE

LA tefte veuc de cofte ou profil, fe fait par les mefmes mefures que la précé­
dente , mais faut fur la ligne diagonale punôtuée du cercle punducc, reculer 
le centre fécond, du premier, de la mefure de l’œil pour en auoir le derrière de la 

tefte ; puis faut tirer vne petite ligne perpendiculaire procédante de la ligne ocu­
laire , faifant lemilieude l’oualc, iniques à la tierce partie hors ladite ouale,pour 
former le nez auffi : pareillement faut tirer vne petite ligne perpendiculaire du nez, 
ioignantle ocrclc punduc, iniques à la quarte partie, faÜanc le menton, diui- 
fant ladite petite ligne perpendiculaire en trois parties, S< fur la premiere faut for­
mer la bouche, & n’en prendre que la moitié, comme il appert à la bouche: feparé 
marquée C, ôC l’œil auffi fe forme d’vue moitié comme la bouche, ainfi qu’il appert 
à l’œil feparé marqué B, & le col delà groiTcur delà precedente tefte. Pour le re­
gard du poil 6c cheueux cela fe fait à la volonté, commençant à la première partie 
d’en-heuc. Et anec le mefmc traiét, & les mefmes mefures on en fait l’autre tefte 
anec les ombres.
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ADVERTISSEMENT AV LECTEVR.

PO VR CE que le Sieur lean Coufin voulant faire les demonftrations necef- 
faires à l’inftruáion & parfaite intelligence de l’Art de Portraiture, il a elle 
oblige de parler des lignes les plus ordinaires de la Geometrie, qui font la Perpen­

diculaire,, Diagonale, Parallèle, Orthogonale, & autres ; & de leurs interfedions, 
comme vous venez de voir es deux precedentes figures, l’ay voulu ( Amy Leteur) 
Vous aduertir que pour la eonnoiflancc d’icelles vous aurez recours à la fin de ce 
Liure, où vous lestrouuerez reprefentées.

i



PROPORTION ET MESVRE DE LA TESTE VEVE DE TROIS
QVARTIERSjET PAR DERRIERE, ET PARTICVLARITEZ D’ICELLE

A
 La cefte vcuc de es regard, qui eft de trois quartiers, faut vfer de la mefmc manière qu’en la precedente: 
Payant reculé ce centre fécond comme l’autre, pour en faire le derrière de la telle, faut faire la perpendi­
culaire diuiféc en quatre parties, fur l’extrémité de laquelle perpendiculaire parle haut faut poler la pointe du 

compas de la mefurc de la ligne diamétrale punÛuée, fur le cercle punélué, & en faire vne petite ligne cour­
be hors Vouale du collé fcnellre, & rapporter la pointe du compas fur l’extrémité de la perpendiculaire d’em- 
bas, prés le menton marque O, pour en faire vne incerfeélion d vne autre petite ligne courbe, aiiec la première 
fuEdite marquée O , & fur dette marque faut derechef pofer la pointe dudit compas, obferuant la mefmje mefure 
diamétrale punduée du ccrçlc ,& en faire la ligne courbe punguee, procédante de l’extrémité de la perpendi­
culaire d’enhaut ,iufqucs à l’extrémité de ladite perpendiculaire d’embas ,maj:qué€S O, tant en haut qu’en bas: 
Ôi fur icelle ligne courbe punfluée, faut tirer vne petite ligne perpendiculaire de la ligne oculaire Jufquà la 
?. mcfurc finiflante au cercle punélué,Sc fur rinterfedion de la ligne courbe punâ:uée,Ôi dudit cercle punduc 
faut former le nez, & diuifant la 4. partie depuis le nez iufques au menton en trois, faut pofer la bouche fur 
la premiere partie : mais faut noter > que la moitice de la bouche du collé de l’oreille eft de la mefurc entière, & 
l’autre neft que de lamoiticede l’œil, àcaufcduracourcifl'cmcnt ,&lecol de fa grofleur commedeÎTus. L’oreil­
le aufli en cil la mefmc efpacc, joignant le treid du derrière de la telle, comme il fe peut voir en la prefente 
figure. Les marques A , B, C, c’eft pour venir au plan ou ombre de la te lie racourcie. comme la voyant par delTus 
la fommitc de la telle,qui fc fait du cercle premier pundué,&de fon reculcmcnc du fécond centre pour en 

'auoir le derrière de ladite telle : ôc par mefme moyen de la ligne diamétrale du regard à trois quartiers, ôi des yeux 
dudit plan ou ombre, nous elleuons quatre perpendiculaires punduées, pour former & faire les yeux qui font au 
delTus dudit plan, & par ce moyen l’œil'feneftre fe trouuera plus grand que le dextre à caufe du racourciffement: 
tellement que pour bien faire vne telle à crois quartiers, nous faut ayder de fon plan pour en auoir ce qui eft ra- 
courcy. Et le derrière de la telle vcuc diredement de front ,fe fait parla mefmc réglé de la première telle veuc de 
front par le vifage, il n’y a qu’à retrancher le centre du fécond cercle fur la perpendiculaire marquée O, d’vne tierce 
partie de l’œil, Ailes derrières des oreilles en leurs places, comme a efté declare cy-deuant: égayant fetraid deces 
teftes, on y adjoufte les ombres félon que le iour donne delTus, & les cheueux à la volonté de louurier.
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V

TESTES A TROIS QVARTIERS RACOVRCIES.

EN CCS figuresfe faut ayder des précédantes figures veues par le code ou profil, 
mais de Ta lignepunctuée penchante,marques d’vue petite croix & vu o auxi. 
bouts, en faut prendre la difiance de mefurc pour en faire comme l’ombre des fuf- 

dues reftes, qui feruira pour monftrer les lignes punétuées perpendiculairement à 
la tefte que voulons figurer à 3. quartif rs.-& les interfedions que font Icfditcs lignes 
pun duces à niueau, procédantes des teftes veuës de cofte ou profil, nous donnent 
la place &fituatipn des yeux, du nez, delahouchc, ôc du menton, comme il ap­
pert parlefditèsfigures. Ainfifaut-il obferueraufditcs teftes veuësdecofte ou pro­
fil, fur les lignes punduéespenchantes, le centre marqué 0, &le poind dedans 
pour faire les yeux, le nez, la bouche, ôcle menton, obferuant fur icelles lignes 
punducesles proportions de l’œil au nez, du nez à la bouche, de la bouche au men­
ton,comme a efté dit,conduifant lefditcs proportions par le compas de lignes cour- 
b es punduées pour faire pencher les teftes racourcies,tant par en haut que par bas.

Les deux teftes marquées A, B, qui ne fé voyent à plain par le vifagc, mais plus 
par le derrière, fe font comme les precedantes,



Tcftcs à trois âuaniers racourcièS^ 8



P ARTICVLARITEZ DES MAINS VEVES PAR DEDANS, 

PAR DEHORS, ET PAR LE COSTK

LA proportion de la main confiée en trois mefurcs & proportions dô.nc7, de laquelle mc2 
litre faut faire trois quarrez efgaux punéluez & marquez perpendiculairement!, z,^. dont 
lu baie du tiers quatre d embas fe diujfc en deux parties cigales, pour y adioufter vnc moitié, fai - 

faut vnc tierce partie de ladite bafe marqué:! z.y qui nous donne le moignon du poulcc & le 
premier doigt piés dudit pouice, montant vae ligne punduée iufques à la fommiiè de l'angle, la 
dextre duquané marqué i.faifant vue quille punduéc , dans laquelle eft ledit premier doigt la 
grandeur duquel n excede la première jointure cxtième d enhaut du doigt du milieu en trois par­
ties cfgalcs, les deux parties de la jointured'enbaut dudit tiers doigt, comme il appert à la figure 
de la main reprefentant le dedans marqué B, & le poulcc n excede la jointure féconde du premier 
d. *igc. Refte la quatriefinc partie faifant le poignet, qui eft la mefuredu nez, dont la bale eft di^ 
uitée en quatre parties, qui nous iértatucmains veuës de coftè. Les mefmes mciurcs Ibnc obier- 
uécs^ tant au dehors de la maiamarquèc A,comme au dedans marqué B, C, & aufdites mains de ■ 
collé femblablcmcat, y faut obferuer les mefmes mefurcs : mais les mains eftant veuës de coftè, 
ne contiennent que trois mefurcs de la bafe du poignet, comme il appert aux figures dcfdites 
mains cy delTous reprefentées marquées i. z. 3.4. fur vnc ligne penchante ou diagonale, dans vnc 
forme dbuale, au delTous du poignet marqué B, & A, qui nous reprefente 1 ombre, ou plan Géo­
métrique dudit poignet.
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PARTICVLARITEZ DES MAINS RACOVRCIES, 

AVEC LEVRS PROPORTIONS ET MESVRES.

PO VR racourcir les mains, faut tirer lignes perpendiculaires punétuecs des 
mains veuës de cofte ou profil, marquées de leurs proportions & mefuresi.2.3. 
4. iur lefqiielleslc Soleil donneiufques à la ligne diagonale marquée aux extremi- 

tez 0, & renuoyer la reflexion d’icelles lignes à niueau, punéfUces fous les mains 
racourcics,pourenauoir les ombres, defquclles faut tirer lignes montantes pun- 
¿tuéesperpendiculairement, iufques aux lignes àniueaupunétuées, procédantes 
des premières mains veuës de collé ou profil : & les interfcélions defdites lignes 
pun¿tuées,montantes perpendiculairement &àniucau,nous donnent les mainsra- 
courcics,marquées A5B,C,D. Et tout ainfi que l’œil qui regarde les mains veuës de 
cofte ou profil,ainfi l’opérateur voit les mains racourcies par le moyen de leur Ombre

«>



Partîcularitcz des mains racourcics ¡ auec leurs proportions & mefures. lo
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EN cette figure fe faut conduire ié opérer par la mefrne voyc de la precedente 
figure, où i’ay entièrement fait demonftration de la vraye pratique de la­
quelle on doit vfer : mais ie vous ay reprefenté icy les diuerficez qui fe pçuuent met­

tre en vfage , pour tous fujets de différentes veucs,

BSSaS^BBeaBBBOBHHaSS



Farticularitcx des mains racourcies, aucc leurs proportions & mciurcs? ir



PARTICVLARÍTEZ DES PIEDS VEVS DE COSTE, PAR DEDANS, 
ET PAR DEHORS , DE FRONT ET PAR LE TALON , ET PROPORTION D’ICEVX.

LE pied veu de cofte ou profil contient quatre meiures du nez, qui font la mefiirc de la tede j 
mais ilfiiut ta dite raefure du pied marquée 1.1.3.4- diuifer en trois parties, pour nous feruir 
d’vU'. tierce partie à la groffeur du bas de la jambe veue de coflé, puis faut prendre la mefure de 

lajoindurcdu cou-du pied marquée d’vneligne punduée penchante A, par le haut, & Ç, par 
le bas, prife depuis le cou du pied iuÎques ala premiere ioindure du poulcc, qui eft la mefure 
d’vn nez &dcmy, comme la bafe delà main, pour en faire ladite hauteur du cou' du-pied: le 
petit doigt du pied n excede ladite première joindurc du poulce, & les doigts fuiuans s’aug 
mentent de grandeurchacunde leurs ongles,iufques au doigt proche du poulcc : le pied veu de 
corté par'dehofs, laffictte & plante dudit pied eft quafi à ligne droite à niucau, comme il appert 
ala figure du pied marqué A, B, G, & le pied veu de corté par dedans, fc fait d’vne ligne coh 
cauc. Maintenant faut venir au picd veu dç front, & par le talon, qui font racourcis, & reprefen 
rez fous les fufdits, fuit pour la mefure de fanant pied prendre la diftance de la joinéhire du 
cou du-picd marque A, iufques a la moitié de la première & féconde joinélure du poulce mar- 
q x B, puis faut diviiee ladite mefure en trois parties pour feparer les doigts du pied veu de 
iront, Içauqir en la première partie , le petit doigt & fon prochain: en la fecondepartic le tiers 
doigt & ion proche, & en la troifichne partie le poulce particulièrement. Et pour le pied veu 
pu le talon, duquel la mefure eft du nez , & Payant pied, comme en la precedente figure, &I3 
gioflèur du ba? de la jambe au de fl us de la chenille du picd, çft dç la mefinc mèiure du nez, 
comme il fera dît cy-apres.



Parncularitez de pieds veusdecofte, par dedans & dehors,de front’ par Îe talon, &prcport. d’iceux. u
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PARTICVLARITEZ DES PIEDS RACOVRCIS, 

AVEC LËVRS PROPORTIONS ET MESVRES.

PO VR ^irlepiedracoutcy Vcu de front, faut faire Ic pied de eoftc.auec fes 
proportions & mefures veu par le dedans du pied marqué A,&de fcfdites pro- 
portions & mefures, marquées i. 2.5. 4. tirer les perpendiculaires iufques à la dia­

gonale , renuoyer lignes parallèles à niueau, pour en faire l’ombre qui eft dclTous Îc 
piedracourcy, ÔC de ladite ombre faut faire lignes perpendiculaires, montantes 
audit pied racourcy qui nous donne les mterfecirrons anee les lignes à niüeaü, pro­
cédantes du premier pied veu de cofté, par le moyen dcfquclles interfcctiuns, nous 
donne le pied racourcy Géométriquement, comme il appert par les figures icy rc- 
prefentées, dont les doigts des pieds font marquez A, B, C, D, E, & ainfi du pied 
veu par le talon, nrarqué B : pareillement le piedmarqué C,quifeleuepar lede- 
uant : auffi le pied marqué D, fc racourciffent par les mefmes règles & moyens que 
les autres deifufdits.



Particuladtcz des pieds racourcis , atice leurs proportions & mefures. 15



AVTRE FIGVRE DES PIEDS RACOVRCIS¿

AVEC VNE MESVRE.

OB S E R*V AN T les mcfmcs regies que les precedences, à tous ets pieds qui 
font icy reprefentçz, ils feracourciíTent tous de mcfmefaçoifl|tfaut noter, 
que les deux pieds marquez A^B^d’autant qu’ils fevoyent par deifuslecou-du-pied, 

Tvn marque A, 00 l’autre par deiTous la plante du pied marque B, les ombres qui en 
prouicnnent fe reprefentent par le cofte, & les lignes perpendiculaires, montantes 
defdites ombres auec lignes à niueau, procédantes des pieds marquez A, & B,nous 
donnent les pieds racourcis par leurs interfedions:enfcmble les doigts deidits pieds 
marquez A, B, C, D, E, de force que cette maniere de racourcir eft generale pouj 
toutes les ligures qu’on veut racourcir.

a



Autre figure des pieds racourcis, auec la mefinc niefurc?

1
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PARTICVLARITEZ DV CORPS HVMAIN, TANT _

DV DEVANT QVE DV DERRIERE , DEPVIS LES ESPAVLES 
iufquesa^xg^niioires y ^proportion d'icel^.

LE corps vcu de front, oppar deuant, depuis Ics eipaules iuiques aux genitoir 
res, cannent trois mefures de tefte : feauoir la premiere, des eí¡-)aulcs aux re­
tins : la fécondé, des retins iufques au nombril : la troifiefine, du nombril aux geni- 

toires: la largeur des cfpaulcs contient deux mefures de teftê, & à l’endroit des han­
ches & nombril deuxmefuresde vifage, qui font fix longueurs de nez ; les mef- 
mes proportions &; mefures faut obferuer au derrière, fçauoir depuis les cipâulcs 
iufques à rçxtremité du paUeron, du paUeron aux hanches, des hanches iufques 
aux feifes, comme il eftreprefente par ces figures, tellement que les proportions 
du deuant font femblables au derrière.





PARTICVLARITEZ DV CORPS HVMAIN VEV

DE COSTE, ET PROPORTION D’ICELVY. 
£nf¿mble ¿ií^ bras ve^par le de^a^>

L^ R^^P®’^^^^^'^ & mefure du corps humain veu de cofté, contient trois mefu- 
res de tefte de longueur, comme les precedentesfigures ; &C pour la longueur 
àicndroitderefpaule & du tetih,y faut obferuercinqmefures dç nez , comme il 

appert par la ligne punftucc marquée aux extremitez O, ôC la largeur a 1 endroit 
des hanches &C nombril, eft d’vne mefure de tefte, commeil fe voit par la ligne 
punétuce, marquée aux extremitez *ï* • Ôi au deiTous de lafefte, faut tenir la cuifle 
de la groifeur du vifage contenant troismefures de nez, comme il fera declare cy- 
apres, traittant des proportions de la cuiife.

Le bras veu par deflus à l’endroit du coude^contient-vue tierce partie d’vne tefte, 
comme il appert parla ligne punduée marquée aux extremitez, ÔC par le poignet 
delà methre du nez, marquée delà ligne punétuée aux extremitez O, & ioignant 
la main de la grolïcur des trois parties du nez, dont les quatre font le tout, comme 
a elle monftrç & declare aux proportions de la main veue de cofté.





PARTICVLARITEZ DES BRAS VEVS PAR DEDANS 

ET DEHORS , AVEC LEVRS PROPORTIONS ET MESVRES.

LE bras a de longueur depuis le mouuement ou emboîtement dd’efpaule, iuf- 
ques au mouuement du poignet du bras & de lamain, deux mefuresde telle, 
& la groiTeur du bras a l’endroit de l’cipaule contient deux mefurcs de ne2, qui font 

la moitié de là tefte ; & au deiTus du coude marqué par haut &C par bas 0, contient 
vnetroificfmc partie d’vue telle, Scàlendroit du coude : & le rouble à l’oppofite 
dudit coude marqué d’clloillc par haut & par bas, eft de la grofléur de l’auant-picd 

J>rifc de fou mouuement, & de la moitié du premie rAfccond mouuemeue du poul- 
cc, laquelle grolTcur cil obferuée au gcnoüil, comme il fera veu en la fuiuante fi­
gure: &àrcndroit du poignet marqué par haut & par bas 4. de la mefure du nez, 
laquelle mefure fc doit obferuer au bas delà jambe, ôclcs mefmes mefures & pro­
portions quifont cbferuées audedans du bras, les faut obferuer de mefrae au de­
hors.

—
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Particulantcz dcs bras vcus par dedans & dehors ^ auec leurs proportions & mciürcs. 17
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PARTICVLARITEZ DES BRAS RACOVRIS.

LE bras eftendü de fon long,auecfes proportions^niefures fur laligne à niucaü 
narquée A,B5C5veu par le cofté, nous donne le racourciffement en cette pre- 
lentc figure de trois fortes,fçauoir la premiere toute de front marquccAja féconde 

vn peu de cofté marquée B, qui fc voir par le dedans du bras, ôcla tierce qui fe voit 
par le dehors du bras marqué C : & le moyen pour y paruenir ,faut tirer lignes per­
pendiculaires du bras eftendü de fon longdufques àla ligne diagonale marquée des 
deux bouts O, ÔC renuoycr la refiexion d’icelles lignes reétangulairement de lignes 
àniucau pour en auoir les ombres dcfdits bras : mais faut obferuer vne confidera- 
tion à cefdites ombres,comme ainfi que le Soleil donne dircébement à plomb deftus 
ledit bras,aufti nous en faut-il prendre le traift pour en faire l’ombre, & delà en faut 
tirer lignes perpendiculaires montantes auec les lignes à niueau procédantes du 
premier bras eftendü, rinterfedion defquellcs nous donne les bras racourcis que 
nous cherchons, comme appert par l’ombre marquée A,qui nous donne le bras ra- 
çourcy tout de front marqué A, & l’ombre marqué B,qui eft vn peu de cofté, nous 
donne aufti le bras racourcy vcu par dehors marqué C, lequclfe voit par l’œil mar­
qué C, ÔC les deux autres par l’œil marqué A,B,tcllcment que par Imterfeótion des 
lignes perpendiculaires montantes & procédantes des ombres, auec les lignes à 
niueau procédantes du bras veu de ion long, fe trouuent les bras racourcis comme 
on veut.



Particuranrez des bras cacourcis. t8
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PARTICVLARITEZ DES ERAS RACOVRÇIS,: 

AVEC LEVRS PROPOR,TIONS ET MESVRES.

CETTE figure de cc bras veu par dedans, vn peu ployé par le coude, comme 
il eft icy reprefenté, eft faite exprès pour la tierce figure entière veuë de cofté, 
qui eft au commencement traiélant des proportions Ôcmefures. Et pour auoir la 

certitude du racourciiTêmcnç, faut vfér de la mefmc règle que nous auons vfc par 
cy-deuant ^fçauoir , tirer les perpendiculaires iufqucs àla diagonale marquée aux 
extremitez d'icelle O , fie en faire les ombres comme de couftume, & defdites om­
bres faire monter les lignes perpendiculaires aucc les lignes à niucau procédantes 
du bras vn peu ployé premièrement faitj,rinterfé£feion dçfquelles lignes nous donne 
le racours des bras racourcis, que nous voulons reprefenter, comnic appert par lef- 
dieçs figures racourcics dcfdits bras raçourcis, & ainfi çonftquemment de toutes.



Particularité 2 des bras racourcis ¡ aucc leurs proportions & me furcsl i^
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PARTICVLARITEZ DES lAMBES VEVES PAR DEDANS

ET DEHORS, AVEC LEVRS PROPORTIONS ET MESVRES.

LA longueur de la cuiiTe & jambe veuë de front, ou pardeuant, iufques a la plan­
te du pied contient quatre mefures de telle, & la groiTcur de la cuiffe à l’en­
droit des genitoires contienttroismefures du nez, quieft la longueur du vifage, 

marquée dVn cofte &d’autre O, à l’endroit du genouil marque d’cftoiHes, eft de la 
groiTcur de Vauant-pied prife de fôn mouuement, & moitié du premier & fécond 
mouuement du poulce ( comme aefté dit çy-deuant J & à l’endroit de la ratte ou 
mollet de la jambe, eft de la diftancc depuis le mouuement du cou-du-pied iufques 
au fécond mouuement du poulce, & le bras de la jambe marque du co fté & d’autre 
4. eft de la mefure du nez ; tellement que la grolfeur du poignet dû b as veu de fa 
largeur,Scie bas de la jambe veu de front,font de mefrne mefure comme le gcnQÜil, 
ôcle bras au droit du coude.



ParticularitCK des iambes Venes par dedans & dehors, aucc leurs proportions Ó¿ meiures?



L
a inefurc parfaite de la jambe doit cftre de quatre mefurcs & grandeurs de la 
tefte de l’homme ou delà femme ,àmcfurcrla jambe depuis le membre viril 
iufques au mouuement du pied, comme les lignes punduccs à niucau vous le mon- 

ftrcnt, ôc que le pied aye en fa longueur vne de ces mcfurcs, pour cftre en Ci per- 
fedion, & que la cuiiTe aye la mefmc groifeurU endroit delà fcÎÎe, comme lapré- 
fente figure vous le reprefente.
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PARTICVLARITEZ DES ÏAMBES ET
CVISSES RACOVRCIES. ’

LE S jambes Si cubres fc racourcilTent comme les precedentes figures , fçauoir 
en tirant des lignes perpendiculaires, pun¿tuées procédantes des fommitez de 
la jambe & cuiiTes vcuè's de cofté où le Soleil donne dclTus, iufqu^s à la ligne à ni- 

ucau marquée A, &rcnuoycr diagonalcmentla reflexión d’iccllc ala ligne perpen­
diculaire marquée B, par fcmblablc diftance qu’elles font fur ladite ligne à niueau 
marquée A, faifans leurs termes fur ladite perpendiculaire marquée B, dcfquels 
termes faut tirer lignes à niueau pun¿tuces pour en auoirVombre de la premiere fi­
gure veuë de cofté où le Soleil donne, obferuantla proportion & mefurc de leurs 
groiTeurs : puis pour apres en tirer lignes perpendiculairement a la figure des jam­
bes ôi cuiiTes racourcies au deflus de la ligne à niueau marquée A, &: les interfe- 
étions que font Icfditcslignes montantes auec les lignes àniueau punduées, pro­
cédantes de la premiere figure où le Soleil donne, nous auons par ce moyen la figu­
re des jambes & cuiiTes racourcies par le moyen de l’ombre de ladite premiere fi­
gure.



/



X

PROPORTION EJ MESVREPE LA FEMME 

VEVE PAR DEVANT.

LA proportion 0¿ mefurc de U fenync vcuepar dcuant eft .’ftinblableárhom- 
me 5 excepte que la mefure des cfpauics de la femme ne coriticht que deux mc- 
futcs de vifage, comme appert par la ligne à niueau, punôtuéeèu trauers dufçin,& 

parles hanches iufques aux feiTes deux mefures de tefte, marquées d’vnc autre li­
gne punétuée pareillement, qui fait la difterencc de l’homme & de la femme : &; 
faut tenir les bras, jambes & cuiiTcs, plus gros, Sc plus fournis que de l’homme, 
iufques aux poignets des mains, & aux cheuilles des pieds, comme appert par la 
prefente figure ; aulTine faut faire les mufclçs comme à l’homme.



ii 
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Proportion & mefiirc de la femme veucs par âeuant



PROPORTION ET MESVRE DE L’ENFANT

VEV PAR LE DEVANT.

LA proportion &: mcfure de l’enfant ne contient que cinq mc-furcs de tefte , 
fçauoir trois depuis kfoftmiitc de la tefte iufques aux gcnitoircs, ÔC deux au­
tres comprifes aux cuiftes & jambes, comme appert en la prefente figure vcuë par 

le deuant, & à l’endroit des cfpaules eft de la grandeur d’vne tefte, marquée auxex- 
tremitez d’vne ligne à niueau punôluée O, & par le foix du corps faifant la fécondé 
marquée d’vne autre ligne à niueau punduée , eft delà* grandeur d’vne tefte , la 
groiTcur de la cuiffe par le haut^ Inarqucc d’vne ligne punduée à l’endroit des gcni- 
toires, eft delà grandeur & diftance d’vne tierce partie de deux mefurcs de tefte 
enfemble : le genoüil marqué d’vne petite ligne punduée à niueau, &d’vne petite 
►J* i^nx deux bouts, eft de pareille grauffeur & diftance que depuis l’œil iufques au 
menton : le bas de la jambe &Ic brasfont de la moitié de lagroffeur du col- Et de­
puis l’extrémité des doigts d’vne main d vn cofté à l’autre, y a cinq mcfurcsde tefte, 
comme à la figure, ainfi qu’il appert par ces petites marques de j^ commençans 
d’vn cofté àl’extrcmité des doigts, puis au coude, puis à l’c^aulc, & autant de Vau­
tre cofté àVoppoiîtc.
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PROPORTION ET MESVRE DE LA FEMME ET 

pE L’ENFANT VEVS EAR LE COSTE’,

LA femme vcuepar le cofte eft de la mefure 6c proportion des precedentes fi­
gures venes par deuant & derrière, quant à la hauteur & longueur, & 1 enfant 
dernefine : mais pour la largeur à l’endroit des mamniclles, &: du ventre au droit 

des hanches font dVnç mefmclongueur&groifcur, qui cftdVnc tefte, ôc dyne 
tierce partie diccUc: & par Iç foix du corps marque d vue ligne à niucau, punguee, 
eft d’ync mefure de tefte : la groiTcur de la çuiiTc au deiTous joignant la fefle, eft aüflî 
de la grofieur & mefure dyne tefte, les genoüils de la groffeur du col, les poignets 
des bras, &le bas des jambes joignans la chenille des pieds de la moitié du col: &C 
le corps de l’enfant eft gros dvtie grandeur de tefte : la groffeur de la cuiiTc eft de la 
grandeur du vifage, les bras & les jambes font comme font les prefentes figures, ÔC 
la main de l’enfant eft de la grandeur du vifage, depuis le menton iufques aux yeux 
de l’enfant mefrne, Scie pied eft de lagrandeur depuis le commencement dufront 
iufques^ la bouche. ' “
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PROPORTION ET MESVRE DE LA FEMM^ 

VEVE PAR LE DERRIERE.

DE mçfrae. manière qu’auons fait la precedente figure, ainfi faut-il faire à cet- 
cc-cy fans rien y changer quant a lamciurc^ finon qu’obferuer lesmufcîcs, 
qu’il faut remarquer au derrière plus doucement qu’en la figure de Phomme^ com­

me a elle dit, & appert cnla prefentefigure.



Proportion St mefsre de h-femme veut pst ie derfiefe. ü



PROPORTION ET MESVRE DE L’ENFANT 

VEV PAR DERRIERE.

LA regle precedente fans rien innouer ny changer, nous feruira pour la prcfen- 
tc figure veue par derrière, tellement que les proportions & mefures qui font 
gardées & obferuées en ladite precedente figure font les mefmes mefures de la pre- 

iente : pour ce n’eft befoin d’en faire autre repetition, ny autre difeours puis que 
c’eft la chofe mefme.



Proportion & rncfiire de l'enfant veu par derriere. 29



POVR LA FIGVRE DE L’HOMME VEVE DE 

FRONT, OV PAR DEVANT.

EN ccttc premiere figure veue par le deuant ,nous déclarerons les mefures qu’il 
faut obfcruer depuis lafommité de la tefte iufques à la plante des pieds,qui font 
en nombre de huict mefures de tefte, ÔCla tefte quatre mefurcs de nez, Icfquelles 

huidt mefures faut marquer fur vnc ligne perpendiculaire, dont la tefte fait la pre­
mière marquée i.la fécondé iufques aux retins i. la tierce iufques au nombril 3. la 
quatriefinc iufques aux genitoires, faifant la moitié du corps 4. la cinquiefmeà la 
moitié delà cuiftè 5. là fixiefme audeffous dugcnoüil 6. la feptiefme au dcflous de 
la ratte 7. la huiétiefine iufques au talon ôc plante du pied 8. Semblablement les 
huid mefures s’obiernent depuis les extremitez des doigts de la main dextre , iuf­
ques à l’extrémité des doigts de l’autre main feneftre : la largeur des ’efpaules con­
tient deux mefurcs de tefte, & a l’endroit des hanches deux mcfurcs de vifagc, qui 
font fix longueurs de nez, comme il appert en la fimple prefente figure, où il n’y a 
que le traid, qui nous fert d’ordonnance ou efbauchement,pour venir aux ombres 

;& perfedion de l’autre figure, y obferuant le mefme traid & mefurc qu’à la prc- 
’‘n isre. Et quant aux particularitcz, nous enauons declaré plus amplement lespro- 
porrions & mefures cy-deuant.



Troificíme figure entière de Thomme , Veue par le cofte, 51



'^DÉMONSTRATION DE DEVX FIGVRES VEVES 

WN E PAR LE DEVANT, ET L’AVTRÊ 
parle derriere.

CE S deux figures nous font propofees pour demonftrer que d vne figure veuë 
par deuant, nous en pouuons faire le derrière à l’oppofitc, oubien Veuë par 
derrière en faire le deuant (omme il appert parces figures ) & font icy remarquez 

les bras racourcis marquez AB, par leurs ombres, ( comme a efté par cy-deuant de­
clare^ de forte que pour auoir le racours ,faut vfer de la méthode ordinaire.



50Pour la figure de l'homme veuë de front, ou par deuaatJ
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SECONDE FIGVRE ENTIERE VEVE

PAR DERRIBRE.

CONTINVANT la féconde figure veue par Ic derriere, faut pareillement 
obferuer les huid mefnîes mefures & proportions fur la ligne perpendiculai­
re,Se femblablcmcnt depuis les extremitez des doigts dVnc main à l’autre. Et faut 

noter que la mefure de la main ne contient que trois longueurs de nez, &; que la 
quatriefme partie eft comprife au poignet & jejindure de la main , èc du bras :' la 
groffeur de laquelle joindure eft de la mefure de la longueur du nez, &;à l’endroit 
du coude veu par deuant ÔC derriere de la groffeur du col,qui contient deux parties 
du nez 5 les genoux font de mefrne groffeur, lacuiife par le haut à Tendroit dçs ge- 
nitoires de la groffeur de la tefte, faifant troismefüresde nez, & venant aux bas des 
jambes à l’endroit des chcuillcs du pied de la groffeur du nez , comme au poignet 
des bras : le pied veu de fon long eft de la meime mefure d’vue tefte , comme il eft 
plus amplement declare aux partîcularitcz, &: comme il appert en la fimple figure 
du traid fcruant deibauçhement pour venir à la figure reprefentcc auec fes oin- 
bres.
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TROISIESME FIGVRE ENTIERE DE L’HOMME

VEVE PAR LE COSTE’;

LA troificfnicfigure veuëpar le Gofté ,fcfaitpar la mcCncrciglc que les prece­
dentes 3 fçauoir fur la perpendiculaire les huiâ: proportions &C mefures. A Pen- 
droit de Peftomach & le paUeron, faut obfcruer cinq proportions & mefures du 

nez 3 à (endroit des hanches quatre mefures dudit nez, & le refte comme les fuidites 
figures: & quant à la tefte veuë de coftcrdlc eft plus large d’vue troifiefmc partie de 
nez que la tefte veuë de front 5 la cuilfe de cofté eft auffi de la mefme mefurc & pro­
portion : & pour le regard du bras qui fe leue en haut, dautant qu’il confifte en ra- 
courciifemcnt, nous déclarerons la règle & la méthode qu’il faut tenir pour ce faite 
en temps Sc lieu. Le pied de la prefente figure eft de la mefurc & proportion de la 
longueur de la tefte, comme a efte dit cy-deuant, & comme il fe voit par la figure 
du traiëtfimplc, qui fert auiTi pour la mefme figure, auec fes ombres félon que le 
iour donne.



Demonftfatiqh de deux autres figures aífifes, toutes deux d vft ïucfmc traiá 3>.



FIGVRE ENTIÈRE DV CORPS HVMAIN RACOVRCIE
DE FRONT, VEVE PAR LA PLANTE DES 

pieds , le ^ventre dejjui.

AYANT obferué les proportions & mefures de la figure veuë par le cotte, de ign long 
route eftendue, marquée fur la ligne à niucau i.a.j. 4.5.6. 7. 8. la reflexion d icelle '^& faut 
envi dngonalcmcnt des lignes parallèles iniques fur la ligne perpendiculaire, prouenante de 1 ex­

trémité des doigts des pieds-de ladite figure, faifant leurs termes fur ladite perpendiculaire mar­
quez 1.1.3.4.5. (J. 7. 8. & defdits termes faut tirer ligncsà niucau parallèles à la fiifditc ligne, 
pour en faire l’ombrcdc ladite figure, & furies cipaces 1 1.3.4. 3,6. y, 8, fâut obferuer ce qui eft 
reprefenté en la figure‘prcmierc veuede cotte : mais faut toufiours vfer dé la confideration, que 
l’ombre qui en prouient eff toute de front, comme fi le Soleil dotinoit direôl'emcnc à plomb 
de/fus ladite figure, comme il appert en ladite figure de rombrc,obfcruant fes propoirtions & 
mefures en fa largeur. Et pour en auoir la figure racourcie, faut tirer lignes perpendiculaires mon­
tantes iniques auxinterfeótions des lignes à niucau procédantes de la première figure ettendue 
de fbn long veuë de cotte, comme il ie voit en ce tte figure racourcie ettant directement à plomb 
& perpendiculairement: & tout ainfi que l’œil marqué A, regarde par la plante des pieds la figure 
qui ettettenduede ion long, ainfi fc voit la figure racourcie.

La petite mefiire feparée en quatre parties égales, reprefence lamefirre de la tette quila fallu 
faireplus petite que la precedente des particularité z, pour faire nos figures entières.





FIGVRE ENTIERE DV DV CORPS HVMAIN RACOVRCIE 
D E FRONT , VE VE PAR LA SOMMITE 

de la tefie, le Ventre deffits.

CESTE figure aücc fes proportions & mefurfes, coínme Upreccdchrc vcue de 
front parla fommite de la tefte, fe fait par les meimes talions & réglés que la­
dite precedente , & n y a nulle difference,linon que la precedente fe voit par la 

plante des pieds, èc celle-cy par le dclfus ou fpmmitc de la tefiç fconimc il apperti





FIÇVRE ENTIERE DV CORPS HVMAIN RACOYRCIE 
VNPEV DE COSTE’, VEVE PAR LA PLANTE 

des. fids y led&s deJJùs.

COMME nous auons monftré par cy-deuant aux figures precedentes, ainfî 
faut-il vfcr de femblablc mçth ode à ccllc-cy,&ayant fait la figure eftenduç de 
long par le coftc le dos deffus/aut auffi oblcrucr fes proportions&mefures,comme 

il a ppCi't fur la ligne à niucau 1.2.5,4.5.6.7.8 .& renuoycrlefdites proportions & me- 
furcs par lignes diagonales fur la perpendiculaire, qui feparc la figure raoôurcie & 
Pombre de la iufdite figure veue de coftc ; puis pour faire la figure de l’ombre, faut 
tirer vnc ligne penchante au milieu de ladite figure,& y obferucr les proportions 06 
mefurcs marquées M. 5.4.5. 6.7.8.1a premiere marquéei.pour la teftedafécondé 2. 
pour les épaules,& ainfi çonfequemment des autres iufques à la huiétiefme mefure, 
&fairc la figure de l’ombre comme fi le Soleil donnoit dircéteraent à plomb fur te 
dos, pour en prendre le traift,puis faut tirer lignes perpendiculaires, montantes &: 
procédantes de la figure eftenduç de fou long, & veuë de cofté, defquellesdntcr 
fédions il s’en fait la ligne racourcie vn peu de cofté ,& comme il appert en la de 
monftration de la preiente figure eftant veuepar la plante des pieds, le dos deffus.



/



FIGVRE ENTIERE DV CORPS HVMAIN RACOVCIE 
' VN PEV DE COSTE' VEVE PAR LA SOMMITE

de la teH^e ,./e dos de^us. . , ‘

LA precedente demonft'atiqn nous feruira en cette figure racour^^ycuepar 
la fommfte de la tefte, fans rien changer : car des lignes montantes perpen- ' 
diculaircment procédantes de la figure;de l’ombre,uifques aux lignes à niuean de 

la première figure marquee A, les incerfedlions d’icelles nous donnent noftre figu- - 
re-iecourcic, veue par la fommité de la telle. ' . 'q
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